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La tftche de la prochaine Conference Internationale
des Croix-Rouges.

Au lendemain de la guerre qui vient de bouleverser le monde
«t ou la Croix-Rouge s'est affirmfe si puissante dans tous les
pays, une reunion g6n6rale des Croix-Rouges de l'univers
entier s'impose.

Quelques jours apres la signature de l'armistice du n no-
vembre, le Comity International de la Croix-Rouge laissait
entendre qu'il convoquerait cette reunion a Geneve aussitdt
que les 6v6nements le permettraient.

Sur la proposition des Socie'tes de la Croix-Rouge des Etats-
Unis, de la France, de la Grande-Bretagne, de l'ltalie et du
Japon, le Comite International a, par sa circulaire du 13 fe-
vrier, convoqu^ cette conference dans un delai de 30 jours
apres la signature de la paix. Ce delai peut paraitre trop court
a certaines Soctete's, mais il y a lieu de le tenir pour valable jus-
qu'a nouvel ordre.

II est done opportun d'examiner le plus rapidement possible
quel devra 6tre la tache de cette conference pour qu'elle
puisse avoir lieu a la date prevue, que l'ordre du jour en soit
nettement fix6 et que des decisions puissent y etre prises.

Les quelques reflexions qui vont suivre n'ont pas d'autre but
que de poser les questions qui, a notre avis, devraient 6tre
abord£es dans la prochaine Conference. Elles n'ont en aucune
facon la prevention d'apporter des solutions cu des conclusions
qui seraient pr£maturees avant que tous les membres de l'ins-
titution internationale des Croix-Rouges aient fait entendre
leur voix.

i . *
*

Le vceu s'est formule en meme temps et dans plusieurs pays
que la magnifique force que la Croix-Rouge a deployee en temps
de guerre soit adaptee au temps de paix *; que le champ d'ac-

1 II y a lieu de remarquer que cette idee n'est pas entidrement
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tivite de la Croix-Rouge soit done elargi et embrasse un pro-
gramme nouveau d'assistance internationale.

La determination de ce programme nouveau d'activite des
Croix-Rouges devra £tre le premier objet de la future confe-
rence des Croix-Rouges.

En effet, les formules employees jusqu'ici par ceux-la memes
qui ont mis en avant l'id£e d'une « Croix-Rouge de la Paix »,
sont loin de preciser le champ d'action que cette Croix-Rouge
devra aborder. Les uns ont parl6 de lutte contre la tuberculose
ou la malaria, d'entr'aide en cas d'epidemies ou de cataclys-
mes ; les autres de protection de l'enfance, de lutte contre l'al-
coolisme, d'assistance aux victimes de la guerre, d'hygiene
sociale, etc.

Tous ces points en effet nous paraissent interessants et nous
sommes convaincus que les Croix-Rouges pourraient y di-
ployer une activite infiniment bienfaisante et feconde. Mais
d'autres pourraient encore venir a l'esprit, et e'est pour cela
meme que nous ne voudrions pas borner l'activite future des
Croix-Rouges par une enumeration limitative, n£cessairement
incomplete, qui ne pourrait pas toujours se justifier et qui cor-
respondrait dimcilement aux necessites ressenties dans les dif-
ferents pays du monde entier.

Des termes aussi imprecis qu'« hygiene generate » comportent
des possibility extreTnement etendues. L'hygiene de l'habi-
tation, soit de la vie privee est un des premiers problemes qui
devrait etre aborde. Mais, ne faudra-t-il pas y joindre l'hygiene
de la vie publique : moyens de transport, ecoles, etc. ? Si Ton
veut s'occuper de la protection de l'enfance, comment delimiter
l'age auquel s'arretera cette protection ? Ne sera-t-on pasentraine
a y annexer la protection de la jeune fille et des jeunes gens ?

Si Ton s'occupe de la protection de l'enfance et de la jeunesse,

nouvelle et que des decisions ont ete prises dans ce sens aux Con-
ferences internationales des Croix-Rouges de Berlin, 1869, Geneve,
1884, St.-Petersbourg, 1902, Londres, 1907, Washington, 1912.
Plusieurs Croix-Rouges nationales ont deja porte leurs efforts vers
l'activite de paix.

— 404 —



La prochaine Conference
internationale des Croix-Rouges.

y aurait-il une raison pour ne pas s'occuper des secours aux
vieillards? L'^tude de ces diverses questions n'amenera-t-elle
pas aussi la Croix-Rouge a envisager les conditions du travail,
sa dur6e, les assurances contre les accidents, contre la maladie,
contre la vieillesse ?

Si Ton veut s'occuper de la tuberculose et des maladies
ve"nenennes, quelles raisons aurait-on d'exclure la lutte contre
le cancer et en somme contre toutes les maladies quelles
•qu'elles soient ?

II nous parait impossible que la Conference discute et tran-
che sur l'opportunitS de tous ces points de vue et de ceux du
me'me ordre qui pourraient se poser, ni qu'elle sp6cifie les do-
maines dans lesquels la Croix-Rouge pourrait ou non exercer son
activity. En outre, l'etablissement d'une semblable liste serait
parfaitement vaine. L'experience de ces dernieres ann^es a
justement dSmontre combien — et pour le plus grand bien de
tous — la Croix-Rouge est sortie du cadre qui lui avait ete primi-
tivement trace\

La Conference ne devra done pas, sous peine de sombrer
dans des discussions steiiles, vouloir d^finir l'activite future des
Croix-Rouges en enumerant les champs qui leur seraient
ouverts, mais elle devra tacher de tracer le nouveau programme
par l'6nonce d'un firincipe directeur en vertu duquel chaque
Croix-Rouge nationale pourra, selon les n6cessit6s et selon ses
convenances, faire le depart entre les questions a aborder ou
celles a. ecarter. La recherche de ce principe suffisamment large
pour tout embrasser, suffisamment souple pour respecter la
liberte de chacune des societes particulieres, suffisamment
precis pour qu'il n'y ait pas d'incertitude sur sa ported, voila.
le premier point sur lequel les repre'sentants des socie'tes du
monde entier qui doivent. venir a Geneve prochainement au-
ront a se mettre d'accord.

** *

Le nouveau programme un fois defini et si possible resume
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en une formule concrete et comprehensive, la conference devra
chercher les moyens pratiques de le realiser.

Comme la Croix-Rouge ne saurait pretendre a une competence
universelle, la Conference devra determiner quelles sont les orga-
nisations internationales qui se sont specialises dans chacun de
ces problemes vitaux. Ces organisations sont multiples. II en
existe, par exemple au point de vue social, pour l'hygiene de
l'habitation, urbanisme, cites-jardins, pour le contrdle des
denrees alimentaires, lait, viande, etc., pour preconiser le vege-
tarisme ou combattre l'alcool, etc. La protection des jeunes
gens et des jeunes filles, la lutte contre la prostitution, contre
la traite des blanches ont aussi leurs organisations internatio-
nales. Et dans le domaine de l'assistance proprement dite, les
associations sont encore plus nombreuses, tant contre les £pi-
demies qu'en faveur des aveugles, des sourds-muets, etc.

Pour s'en tenir aux annees qui ont precede immediatement
la guerre, on constate en 1912, 1913, et 1914, la reunion
de 26 congres internationaux relatifs a l'assistance, a l'hygiene>

et au bien-dtre *.

1 Nous empruntons au calendrier des Reunions internationales
publi6es par la Vie Internationale, revue mensuelle, les precisions
suivantes :

Conference internationale de la tuberculose (io°) 1912, k Rome.
— Congres international de la tuberculose (50), 1912, a Rome. —
Reunion internationale de ddlegues des Unions chre'tiennes de
jeunes gens, 1912, a Geneve. — Congres international technique
de prdvoyance des accidents du travail et d'hygiene industriels,
1912, k Milan. — Congr&s international de l'Association catholique
des ceuvres de protection de la jeune fille (6°), 1912, k Turin. —
Conference internationale des infirmifires {30), 1912, a, Cologne. —
Conference internationale des bains populaires (i°), 1912, k la
Haye. — Conference internationale contre l'6pilepsie, 1912, a
Zurich. — Congres international du travail a domicile (20), 1912,
a Zurich.

Congres international contre la traite des blanches, (50), 1913,
k Londres. — Congrds international des Villes (i°), 1913 a Gand. —
Congres international d 'hygiene scolaire, 1913, a Buffalo. —
Congres international de la protection de l'enfance, 1913, a Bru-
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D'autre part, en 1912, on ne compte pas moins de 22 Bureaux
internationaux permanents traitant les mSmes questions l, sans
parler des associations pour l'organisation du travail, au nom-
bre de 39 et des congres ou bureaux internationaux s'occupant
de sciences me'dicales pures.

II y aurait lieu de fixer ce que pourraient etre, en vue du
but commun a atteindre, les rapports de ces associations — du
moins celles qui ont affirme leur vitalite — avec les societes de la
Croix-Rouge et d'6tudier les moyens a mettre en oeuvre pour
les seconder. Faudra-t-il leur offrir une incorporation pure et
simple dans l'armee de la Croix-Rouge, se borner a leur preter
un appui moral et financier, agir a c6t6 d'elles en toute inde-
pendance, ou bien enfin renoncer a toute action dans les do-
maines ou elles ont deja defrichi le terrain ?

xelles. — Congrds international contre la falsification des denrees
alimentaires, 1913, a Gand. — Congres international de l'assainis-
sement et de la salubrite de 1'habitation, 1913, a Anvers. —
Congres international d'assistance aux alienes, 1913, a St-P6ters-
bourg, 1914 a Moscou. — Conf6rence internationale des Unions
Chretiennes de Jeunes Gens (i80),i9i3, a Edimbourg. — Congres
international des habitations ouvrieres, 1913, a la Haye. —
CongrSs international contre 1'abus des boissons alcooliques, 1913,
a Milan.

Reunion des Bureaux permanents de 1'Union internationale pour
la protection de l'enfance, 1914, a Madrid. — Congres international
des bains populaires (20), 1914 a Bruxelles. — Congres internatio-
nal des architectes et hygienistes municipaux, 1914, a Lyon. —
Reunion internationale de thalassothdrapie, 1914, a Cannes. —
CongrSs international de laiterie (6°), 1914, a Berne. — Conference
internationale des Unions chretiennes de jeunes filles, 1914, a
Stockholm. — Assistance internationale pour la protection legale
des travailleurs, (8°), 1914, a Berne. — Congres international des
maladies professionnelles (30), 1914, a Vienne. — R6union inter-
nationale de delegu6s des Unions chrdtiennes de Jeunes Gens,
1914, a Londres.

1 Association internationale pour la r6pression de la traite des
blanches, Londres. — Bureau international contre l'alcoolisme,
Lausanne. — Ligue internationale contre Tabus des boissons
spiritueuses, Berlin. — F6deration internationale de la Croix-
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Si les rapports de la Croix-Rouge avec les organisations inter-
nationales sont delicats a fixer, ses relations deviennent encore
plus discutables avec les institutions d'Etat.

Chaque pays entend. assurer lui-meme le bien-etre de ses
ressortissants ; certains — et ils tendent a devenir toujours
plus nombreux — ont deja institue des ministeres propres de
la sante, de l'hygiene ou de l'assistance, et n'admettraient
peut-etre pas l'action d'une institution officieuse dans les
domaines reserves a une institution officielle.

Les Conventions de Geneve de 1864 et 1906 ne s'appliquant
qu'a l'activite de la Croix-Rouge en temps de guerre, une nou-
velle convention devra etablir les rapports entre la Croix-
Rouge de Paix et l'Etat. La Conference des Croix-Rouges ne
sera pas competente pour conclure une semblable convention,
mais elle devra examiner sur quelles bases il serait desirable
que ces rapports fussent institues. Elle devra fixer ses voeux
en des formules precises, et inviter respectueusement les gou-
vernements a conclure sur ces bases une nouvelle convention
diplomatique.

Considerant uniquement le but a atteindre, c'est-a-dire l'ame-
lioration du sort de l'humanite souffrante, la Conference sera
amende a. se poser les questions suivantes: La Croix-Rouge
doit-elle s'effacer devant les institutions d'Etat; doit-elle
se subordonner a elles ; doit-elle chercher a travailler en coor

Bleue, Geneve. — Alliance universelle des Unions Chretiennes de
Jeunes Gens, Geneve. — World's Woman's Christian Temperance
Union, pour Europe: Ripley, Derbyshire; pour Amerique : Evanston
(Illinois). — Federation internationale pour la protection des races
indigenes contre l'alcoolisme, Paris. — Comit6 permanent des habi-
tations a bon marche, Bruxelles. — Societe internationale pour
l'6tude des questions d'assistance, Paris. — Conseil international des
Infirmieres, Londres. — Association internationale pour la pro-
tection de la mere et pour la r6forme de la vie sexuelle, Berlin.
— Union internationale pour la protection de l'enfance et du pre-
mier age, Bruxelles. — Union internationale des amies de la jeune
fille, Neuchatel. — Association catholique internationale des
oeuvres de protection de la jeune fille, Fribourg (Suisse). — Ligue
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•dination avec elles, mais en toute independance, ou enfin doit-
elle tendre a devenir elle-meme une institution d'Etat ?

Cette coordination eventuelle doit-elle etre etablie d'une
maniere uniforme par un statut international, ou vaut-il
mieux que la legislation nationale soit seule competente pour
la re'gler ; ou bien enfin, le statut international portera-t-il sur
certains points, par exemple, sur l'emploi du signe de la
Croix-Rouge pour proteger l'activite des society's en temps de
paix comme en temps de guerre, tandis que d'autres seraient
Iaiss6s a la legislation nationale ?

L'institution de la Croix-Rouge etant internationale, la
Conference aura aussi a se prononcer sur les rapports des diffe-
rents membres entre eux, notamment sur l'entr'aide qui pourra
etre apportee de Croix-Rouge a Croix-Rouge, entr'aide qu'il
convient de favoriser et de developper.

Un point sur lequel il y aura lieu de porter 1'attention, c'est
la situation qui sera faite par les gouvernements et les Croix-
Rouges nationales aux sections, missions ou comites locaux
des Croix-Rouges etrangeres. Les experiences de ces dernieres
annees ont en effet demontrequ'a cote des immenses avantages
de ces missions des Croix-Rouges en dehors de leur pays, il y a
aussi quelques inconvenients auxquels il conviendrait de reme-
dier par des regies appropriees.

Les relations du Comite International de la Croix-Rouge
avec les Societes nationales, et peut-etre aussi avec certaines
sections coloniales ou locales, devront egalement faire l'objet des
discussions de la Conference, ces relations etant evidemment
tres differentes si elles sont concues en vue d'une activite de
paix ou d'une activite de guerre.

internationale pour 1'education rationnelle de l'enfance, Paris. —
Union v^getarienne internationale, Bruxelles. — Commission
internationale pcrmanente pour l'etude des maladies profession-
nelles, La Canee. — Association internationale contre 1'insalu-
brite des fleuves, du sol et de l'air, Cologne. — Ligue internatio-
nale contre l'epilcpsie, Amsterdam. — Association internationale
pour 1'etudc dvi cancer, Berlin. — Association internationale
contre la tuberculose, Berlin.
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**
Les principes une fois poses, les relations avec les institu-

tions similaires r6gl6es, la Conference devra rechercher les
moyens a mettre en oeuvre pour aboutir a la realisation pra-
tique. II y aura lieu, sans doute, de concevoir la creation d'un
Bureau International de la Croix-Rouge, dont le rdle serait
non de trouver la panac6e pour la gu6rison de tous les maux
de l'humanite, mais bien de recueillir dans chaque pays le&
informations susceptibles d'interesser le reste de I'humanit6,
et de les divulguer apres en avoir contrdle la valeur.

La Conference aura a se prononcer sur l'organisation de ce
bureau : aura-t-il a sa tete l'assemblee generate des represen-
tants des Croix-Rouges nationales ? Dans ce cas comment
seront nommes les delegues : leur mandat sera-t-il permanent
ou limits, leurs voix seront-elles egales ou y aura-t-il lieu de
faire certaine difference en faveur des societes qui ont su
6veiller dans leur pays l'amour de la Croix-Rouge et entrainer
dans ses cohortes une proportion de la population qui serait
a fixer ? L'assemblee generate devra-t-elle sieger en perma-
nence ou bien pourra-t-elle del6guer ses pouvoirs k un autre
organe ? Pour assurer l'exdcution de ses decisions n'y aura-
t-il pas lieu de conner la direction effective du bureau a. une
direction unique ?

Comment serait constitute cette direction ? Serait-elle con-
nee a un directeur nomine pour un laps de temps determine^
avec mandat renouvelable et revocable ? .Comment serait
concu l'ordre hierarchique au-dessous du directeur general ?
Faudrait-il prevoir des sous-directeurs, spdcialistes ou non, a.
la tlte de chaque grand departement : epidemies, maladies,
cataclysmes, hygiene sociale, etc. ? Quelle serait la division du
travail dans chaque d6partement ? Y aurait-il a c&te des sp6-
cialistes un ou plusieurs juristes charges de la rddaction des
reglements a etablir, des traducteurs, des archivistes-biblioth6-
caires, des laboratoires, des organes de propagande et de
vulgarisation, etc.?
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Ces divers bureaux une fois constitu6s, comment y faire
affluer, des leur apparition, les decouvertes de l'humanite,
dans quelque ordre d'idees que ce soit, touchant au bien-etre
et a la sante ? Et ces decouvertes une fois contr61ees par les
meilleurs sp^cialistes et leurs vertus reconnues, par quels
moyens les notifier a tous les Comites des Croix-Rouges, pour
etre divulguees ou mises en pratique ?

Si la Conference adopte le principe de la creation d'un Bureau
international, il lui faudra etablir le budget de cette organisa-
tion et aviser aux moyens de subvenir aux frais d'etablisse-
ment et d'entretien. Les Soci6tes de la Croix-Rouge devront-
elles se cotiser suivant une norme a fixer, lancer un appel
international, recourir aux emprunts, subventions d'Etats,
etc. ? Quoiqu'il en soit, il faut esperer que l'humanite, qui a
su trouver des centaines de milliards pour des ceuvres de des-
truction, saura faire l'effort necessaire pour assurer un rouage
essentiel des oeuvres de reorganisation.

Enfin les grandes lignes de l'organisation nouvelle une fois
tracers, la Conf6rence devra s'engager resolument dans la voie
des realisations pratiques, et il conviendra qu'elle fixe les
points qui devront constituer la tache premiere du Bureau
international. Sans tourner au congres scientifique, il lui appar-
tiendra de d6cider s'il faut s'occuper avant tout des maux
derivant directement de la guerre, de la reeducation des muti-
16s, de l'assistance aux veuves, aux orphelins, des secours aux
regions devastees, epidemies de typhus, etc., ou s'il convient
de concentrer les efforts sur tel ou tel mal social, tuberculose,
maladies v£n6riennes, maladies et morbidity infantiles, dont
l'urgence serait reconnue *.

i Cet article 6tait d6ja compost quand s'est ouverte, a Cannes,
la conference d'experts convoqu6e par les cinq Croix-Rouges
allies. II n'est pas douteux que de cette reunion d'hommes 6minents
les' Croix-Rouges allies ne tirent des suggestions nouvelles.
Peut-6tre mgme entreront-elles dans la voie des realisations
avant que la Conference pl6niere ait pu 6"tre assembl6e.
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